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Claude DeJ,ossy 
(Suite) 

~-c-••--~--•--;r-..9 
t ~nmen Jes g.tmmes Jes l\ oc turne$ 

• 
nous enmineNiÎt facilen1ent un peu loin 
Je noue suiet. Je' ,.~oudrais cepenJ:int 

. rn.onr;rer:. qu'elles paraissent r~sulter rutll.;. 

rdlement et, :r.-ec elles} les gammes eccl~- . 
si"3Stiqa.es ci èes~ Je l'en1ploi Jes rapports 
J1nte~le reprêsentês par l~ harrooni-
41.u::s j et 11 •• -\fin qu'on puisse se renor­
ter l)l _s ::i.isément au rable:1u qui snir, je . 
c.ùoisirai le son Do, comn1e fonJ:11nenrale 
i":Jîs:anr ~"'entoellement fonction de sous­
domin3me AU de tonique.. 
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Si nous aj,out0os la rel.1ûon de j• natu-
. r~Uc :un rel-arions ,d·c..cta"Ç"e, Je quinte et 
de tierce seules acceptëes ïnsqu'ici pour l:i 
fonna1ioo .de nos gaotmes, nous ob:enons 
un~ ~riè Je sons engendrés 

• pu qn1nres C't octa\·es : 
Do {2)-Sol (J). 
Sol (6)-RJ (9'), 
Rt (tSJ-Ia (zl); 

?JI' tlCTCCS : 

D, (4]-mi ( j , 

S:/ (12)-.ri (tS }; 
:ar septièmes : 

. Do <+)-SJ bi.lT11Jl (7), 
Sol{ti)-FA 21).; 

ksqttels sons ,pp:3rtien11ent tous à une 
même: rêson1W1ce de Da. (1J fondamenttl~ 
-peuvent constimer deux accords de neu• 
\"Ïénle:m,· eure, • 

'Dr:, {4)-mi {;}-Sol (6';--SJ Wmol (ï)­
R: (9). 

S7ttz}-si 15_ RI {18}-FA (:z,;-La (27), 
et 11ous fuurniq,senc les: éléments des gam­
me.~: 

r~ ;;:Îxo y<l'itnne et m.1JèUre Jes. .'lac~ 
l'lll7tlJ 

Scl-bP-1i--TJo.Ki-,ni-FA•Sol, 
t!' dorienne et _o:rirtenrc dés N«iur'trt.r 
Sol-La-S1btmoµDa-K/,-11t~PA-Scl; ou [e 

LE COURR.IER MUSICAL 

'D, fondantent.il Je la raisonn:ince f:Î:t 
fonction de sous-.J.on1inante. 

En utilis.tnt la rel:ttion de I 1c naturelle! 
de la fondamenule, l:t série s'augmente 
ù.'un son nou,•eau FA. Jièze ( 1 I ), et uous 
donne : 

3° le Jyd\en majeur des Nocturnes. 
'Do-Ri-111i-fA dièze-Sol-uz•Sl bi1110/-Do ; 
4° et n1ên1e le JyJien Jes · tons d'église, 
Do--Rl-1ni-F.i.. dièze-Sol-La-si-Dv; ou le 

Do·fondament1l de l:f rc:sonnancc fait fonc-
. tion de tonique. - . 

,. -

Je me garJerais bien de p~éscntcr 
comm~ J.bs<;>lue Il détern1ination, que je 
viens de rcaliser, des · intervalles dé ces 
gamn:1es. Le lydit11 ecclésiastique, en parti­
culier, peut•ètre obtenu d'une tout autre 
façon. Elaborer a priori des g:unmes · ,·a-. 
riées est ut1e occup:ition; en som\11e, assez 
vaine_, encore que, ~epuis Pythagorl!, elle • 
:u séduit des esprits fort én1inf"nts. li me 
suffit d'a"oir attiré l'attention sur ..::e fait : 
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que ces gammes pcu,;ent être formëes a 
l'aide Jes relations de 7<! et de I 1e . natu­
relles, et qu'elles se rencontrent, pour la 
pren1il!re fois ;i l'exclusion de nos gan1mes 
m:ijeure. et mineure usuelles, dans l ·œuvre 
d'un musicien, où nous trouvons des ac­
cords de ïc et de I 1c n:llurelles employcs 
cour:1mment en qu:1lité de rlson11a11us. 

-

Le mineur dorien des iVocturnes nous 
offrirait ainsi un accorJ " parfait mineur " 
de tonique nouveau (6-7-9), dont la tierce 
est la ïe naturelle de la sous-domio:inte, 
et forme ::ivec )a tonique (Sol) une tierce 
de septii:me (ï/6). Ce nou\·el accord serait­
il « dissoo:int n ? L'examen de ses 1011r 

ri.sultants nous tait voir qu'il est loi a d'être 
plas o(: dissun:int D que l'accord a. parfait 
mineur _,, usuel compost: d'une tierce mi• 
ncure (6/,.) et d'une quinte (3/2). 

On sait que, lorsque deux sons de hau­
teur différente sont émis sirnuhanémeot, 
il se produit un 10n résultant, qui corres­
pond à l;i différence des non1bres de leurs 
~ibrations respecti,;es, 

Ainsi, 1~ tierce majeure 5 '4 Jonlle pour 
soo .résut.uot le son I, Il titrce n1ineure 
.6/7, égalemenr. L':iccorJ parfait majeur 4· 
· ;•f~donnera trois sonS, ré$ult:ints : pour la . ,,,. ' 

rie,ce majeure 5/4, le son r ~ pour la tierce 1 

1 

n1ineure 6/ 5, le son r ; pour la quinte 
6/4, le son 2. Le phéno1nènc cxprin1é ici 
SO!JS s:1 forn1e la plus sin1ple par un rap­
port irréductible demeure absolun1ent iden­
tique si on considère le nombre des vi­
br1tions réelles de tels sons donnés ; par 
exemple, pour un Do de 128, un 111i èe 160, 

et un Sol de 192 vibrations, les sons rcsul • 
t:ints seront deux J)o ùe 32 ,•ibrations et un 
Do de 64 vibrations. 

En réalité, le p.hénon1ène sonore est i:1-
finiment plus délicat et plus complexe. 
Entre ces sons résult:1nts et les sons pro­
pres de l'intervalle, il -se produit de nou­
ve:1ux sons résultants p!us f:iibles. Il s'en 
produit aussi entre les sons résultants de 

. l'intervalle et les h:1r111oniques Je cet in­
terv;illc. Il faut compter parmi ces derniers 
les sons r~sult:ints que Helmholtz, en les 
découvrant, àvait appelés «. addilio11ncls 1, 1 

et qui correspondent à· la ditîérence entre 
}e son résuîtant d~ l'intervalle et t• aliquote 
2 du'. son supérieur de cet intervalle. (Pour 
}a tierce m:.jel.tl'e 5/ 4,par exemple, 5-4=1 
et 10-1=9.) Enfin, tous les sons résul­
tants .eux-mètnes produisent entre eux 
d'autres sons ·résultants dont l'intensité di­
minue toujours et gr:iduellen1ent, jusqu'à 
devenir imperceptible. ~lais nous nous 
contenterons, autant que possible, pour la 
comp:1raison des :iccords, des sons résul- . 
tanls de prcn1ier ordre qui sont les plus 
forts. Le violoniste Tartini, qui les observa 
je premier, en 1714, les utilisait dans la 
pratique pour éprouver, sur son instrument, 
1a justesse des intervallc_s en double corde. 

~ 

L'accord mineur 6-7-9 donne les sons . 
résultants r, 2 et 3 ; soit, pour Sol ( 6)-S/ 
bé,nol (7)-'R . .l (9), les sons Do (I et 2) et 
Sol ( 3 • • 

L'accord n1incur usuel 10-r 2-r S donne 
les sons résultants .z, 3 et 5 ; soit, pour ,ni 
(1o)·S('/ (12)-si (15), les sons Do (2) 1 Sol 
(3) et 111i (5). 

Ces :tccords nous apparaissent :1insi 
comme apparten:int tous deux à la réson· 
n:i.nce d'uo /Jo fonJan1cntal dissonant ave~ 
le son supérieur de l'accord. L:1 dureté de l:1 
dissonance, caractérisée respectiven1cnt par 
les sons 9 et 15, donnerait déjl plutôt 
l'avantage au premier :1ccord, n1ais si nous 
tenions compte de la totalit& du pb~no­
mène sonore (harmoniques ·et sons résul• 
t:tnts), n.ou_s trouverions que l'icco.rd mi­
neu~ de scptièn1e 6-7c9 est plus a: conson­
n:int • ou, si ' î'on veut, ?eaucoup moins 
a: dissonant , que l':ic..::ord mittcur usuel 
It>- 1 2• 15. La Jérnonstr~tion con1 plete Ct 

, 

• 

• 

• 

détaillée nous nlènerait inutilenient à une 
tr?p longue digression, n1ais, mêrnc en 
la1ssanc de côté les harmoniques et les 
sons résultants qui s'y rapportent, le seul 
cxarnen des sons résultant,; de premier et de 
second orgre nous renseigner:1 amplen1ent. 

Les so~s résultants de second ordre 
étant ceux qui se produisent entre les sons 
propres de l'accord et les sons résultants 
de pr~n1ier ordre, l'accord tnincur Sol (6)­
SI bi:,nol (7)-Rl (9) donner:1 oulre I 

Cc ~on fait-îl 60 vibrarions, parexenlple, 
f~s trOJS sons de l':iccorJ en feront respec-. 
IJ\•emeat 60/-1=15, 60/5=1~ et 60/6=10. 
et leur co1nbinaison sin1ulranéc donner; 
d:s sons résuh:int~ de '5, 3 et 2 vibr~uions. 
~• le son fon~:1.menral fais:1jc. 900 \·ibra­
uons, on aur:ut, pour les sons de }'_accord 
les n_o.m bres Je vibr.itions respecti1;es ; 
9oo/,i ::?25(15 X r 5), 900/ 5==r80(,ix15), 
900/6=r50 (10X15); et pour les sons 
résult:1nt,;: 75 (5x r 5), 45 (3X15 ) et 30 
C-;_Xrs). On peut essayer soi-n1ê1ue :i·vcc 
n 1n1porce quel son f.,is:1nt nïmporce quel 
no~1bre de vibrations. II va de soi qu'on 
obtient de\ 1:i nJême manière les sons ré­
suh:iots :idcqu:irs de second ordre et de 
toot ordre. D':1.ïlleurs, guoiqu'il !emble 
les oublier pendant tout fe cours de son 
Sj'Stèn1e1 M. Rien1ann n'a ja~ais positi~-e­
~ent prétenqu que s:i « résonnance infé­
rieure II annulât les effets de la résonn:tnce 
supérieure naturtllt. Bien nlieux, l'cxis• 
tence des son~ résultants est précisênient · 
un des .~r?umcnts fondamentaux invoqués 
p:1r if. R1<!n1ann pour justifier sa . théorie 
des « harn1oniques inférieurs •, (Karechis• 
ttztts der Aku.rtil·, p. 79,) et pour essayer 
m~~1e Je_ leur octroyer an brevet d~ pseudo­
ré.alné obie.cti \'e. (Dit objektit•t E:,iste11, dtr 
U11tcrlœ11t ttl der Scl,alhvdlt.) 

siêclc, nous .sommc.s plus ~t:urws:. n,11.i• rou­
vons plus ~isémcnr nous ,~ndre..compie Jt-Ja 
bc~lc tlora1~n de: l~co1c.frooçaise ~t-coqstn~r 
qu. elle <.·S l riche en musiciens .... ,.,. · .,_ . · 'h · ...... ~ togcn•eu;i 
qu ahrles. Ce sont : Com"!rc Brunu•I C u , • •· • , ., • ., .- t:.r-
ton, ,- c\·1n, Mouton' ·Carpentrasso, Ar.:lldelt 
cr, pour les. derniers représe-ntimt.$: Ea:sta.=-M 
Ducnurroy et J,ncque1 l1aud\JJt. 

~ 1 ' es sons resu l:lnts de pren1icr ordre Do, 
(I cr 2) et _Sol (3), les s·ons nou\'e:1.ux : 5 
(6-1) ou,,,,, .8 (9•1) ou Do, 4 (6·2)ou Do, 
comme ~ons résuh:ints de second ordre 
L'lction virtuelle, exercée p:1r ln fajble in· 
t:ns}té des sons résultants, :ipporter:ii; 
:11ns1, . ;\ l:1 « consonnance ,> de l'accord 
nlin_eur 6-7-9, un· trouble ~orrcspoad:int à 
l:1 d1sson:1nce harmonieuse d'un :1ccord de 
9~ 111:ijeure de « l'harnionie dissonante na­
turelle ». 

l':1cc~rd n,ineur ,ni ( io)-Sol ( 12)-si ( 15 J, 
d~nnera1t, outre les sons résultants de pre­
uuer ordre J)o (2), Sol c3) et 111 ; ( ;), les 
sons nouveaux: 8 (zo.2) ou Do, 13 (rs-;?) 
ou LtJ bt!uuJ/, 7(Io•3)ou Slbénzol, et enfin 
9 (12•3} ou Ri, conune sons résultants Je 

· seco~1d ordre· L:1 cacophonie réalis:1ble 
par l ensemble de tous ces sons divers n'a 
pas de non1 n1Qn1e dans Ja , nomenclature 
d_c l'!1:1rmonie disson:111 te la plus a: :1rtifi­
c1c1Ie ». 

Je sais bien que /..{. Hugo Ricn1a1111 ne 
veut p:1s que le rapport de \'Îbrations 10-
r2-15 représente l'accord (( parf:1it » n1i­
neur • JI ~xpliq~c cet accord a.u moyen des 
<1 han110111ques inférieurs » et le considère 
com~1e. l'.opposé de l'a.ccord parfait 111:ijeur. 
Celu1-c~ ét:1nt f~rn1é de sons f:1is:1nt 4, 5 
et 6 fois pl11s Je vibrations dans Je n,c:rne 
ternps que le son fond:1n1ental (r) le plus 
gra\'e d'une résonnance superieure soit: 
4/1, 5/ 1, 6/1, l'accord p:ir(ait rninc~r se-

• 
r3it composé de sons faisant 4 5 et 6 
fois 1r.oi11s de vibr:1tions dans J; nH:nle 
t:inps ~ue le son fondan1enr:1l (r) le plus 
:11gu d une II résonnance inférieure "N 

soit :_ t/4, r/5, 1/6. Il est à peine besoir~ 
de f:11rc re1n:1.rqucr que, rnên1e si en tant 

~ . , 
,ue :csonnance naturtlle, la u réso11nance 
1nfér1cure,_u av~it j~mais existé autre p:trt 
que dans~ imagin:iuon de ~f. Rie111ann Jes 
n.o~bres de vibrations des sons de l':tc~ord 
a1ns1 obtenu n'en restent pas. n1oins Jans 
le rapport IO·I l-t 5, quel que soit le nom• 
brc r.fe vibrations du son aigu fondamen­
tal J'où ils sont issus. 

{ A suivre) 
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11. - Les c ln t ·ccl11ls les r.-n nçn.ls 

Cba1nbon11ièrts tl Cnuperi,s le Grand 

Pendant les xtv• et x., ... sil'cles, unc-brill:,nu:: 
·école m_usicalc, dite franco-flamande ou franco• 
belge, tient le premier rnn~ par te nombre et 
la ,·nteur Je s<:s niaîtres: UucbalJ1 AJam Je' t~ 
fiallc, Guillnunic de. ~lachault. Jeannot de 
Lescure) sont Jcs plus célc:b~. ~llllheureusc• 
mc,~t, peu.de ,Jbcumcots n.ous rtstent pour 
les Juger ~ une faç?n complt:.t.c ~c leur a~ig-oet 
le rang qu .,ls mérucnt. Vi:rs la tin du x ~,• 

Vers • ~)o, ra production s'.iNl!le c-n Ft,1n­
dr: cep.endant qu·cncconrln-ue ,en 1-·rat1t:e hi.en 
qu un reu ralentie. ,L'Angleterre et rira ic: 
prennent olors la direction ·'u . • 1 • . " mou~~menr 
mus1ca . QuclquC"s noms fr:anç.is Srùr5is nt 
encore, rel ci:lui de Claude ui•un• d . I M ï J"' .. Ollt . ~".$ 
. e anges sont d'une lecture fort intéres­

s:iote. 

Entre le conrre-p•>irn "Ocal et J • d l' . · n nawanct 
c :• op~ra •• tout un sil:clc i.'b;:Ô.alc; è"c!.t 

uoc epoqui: de :tr-an•irion, ~- ttt'ntc., c·est l'.a• 
nol?gue ~u. repos Je la terre pendant les. long 
mors Je I hu•cr; tout a l'annarcnœ d-- ,_ m . I • •· 1 ,. i.a Or'f 
mai~ ~ ' '1C court et circule oJors qu'.ellc stol• 
hie ctc1nrc; elle concentre~ for'"" nn . ·11· • _ . . ..... ,.-a:r Ja1 1r 
• nou\ eau l ' t c:onunucr Je cerclc-d ·11 c ~ mer-
,·c1 cuscs métamorph_oSés. Ainsi la rnu.siquc 
semble, en France comme ar~'·t ' e ., . • ,.._. c uaos $0Q 
clan, elle se repose se rccuei') ' c A . . _, • • • peine qu,.... 
qul"S noms mnrguent-ils cette piriod1:: G é-
dron; les Bo~sser, Antoin~ Je pçre ~t jean le 
fi!s; l\1ouJuu, Verdier Be!rc çil.lc La ; 
d r· . . , • moe:n 
. it ~~•mttnht.c. En ré.alite, il faut ..arrcoJn.: 
l usqu :1 Cambert cr Lulli nnur .1ss·,..... ..,:. ·1 • r- a.uar au , ç-

\'C"I et l'Olr f'oper:t franrais '"Om . -~ .. . rnt'ncc:r 11nc 
magn1fiqo'e ~rric:re. • , 

!\lais, a,-ant d"abordcr cette . ..,.,.,.nd .• • J ·1 . . ,.,.. - c ~o c~ 
1 1 mportc de rcma rquer nue t· F . 
do 1 . " nin« ~Il-? na . ~ ~r~m_,crs et trmidcs e~sais. c;·cst C'llc 
qua. a rrr.:eJc ! Italie Jans (a sul,isti:1u1ion d~ 
la M_onoJ(e au contre-point ocat. Lt: J1al~J 
conuque de l.t lloJ"l?e qui N"llt p•sse d . .-. • r- r pour <Jnc 

es prem, .. rcs tenr.itire!- fut donn,;. n-1 . . . • .. par . .,., -
1:iz:ar~o• et mis en n1u.s:inue r· ar n~ 1·· S' f .~ , . oc:,la 1eu ·C( 

. ~:i m_oJo:"' cz: t.5 ~, ,i0,•t ans . . ai•.:irzt P~ri "l:f 
C.1cc1n1 ces rino,'nte-u~ de rorv- . - ~•· L 1 , - . ,,- r.. 11 ... ren. e 
sty \: r~c1tat1(, s.c..-t;! .lpplii:ab e .>ux U\' ri!! 
dr.1m:n1co-h·ri,,ucs fait son ~pn...,. .. . • . • , • · · .. ,-.nnon 11:'l 
t~ut _sron t11nén1ent : c·~t un pn.m"°511 'r d; 
1 i:!-prtt, ùnc trou \"aille instinc1 i ,·(' • b; ~n tran.­
ça,sc. 

~·1.•:5 le n1ilieu Je 1_.i pénoJc Je 1.rans,i 10 
·qua ,-1~n.t if<'tre ioJiqu~e. :ir~rnît un nnd 
cla,•cc:1n1ste : Cl1amhonni~res.. lt .Lt . 

i ·1 ., .ll!t . ,iel 
rc1 t-t, _s Je mû~itn. Son ~rc ~;11p aîr 
Champton .et ~tait flèbr~ ii 1'',..,_.,.,,..\i ~ 
,..,.,, J ' .,. ,: • son 
~ . .,. n _-p~ rc, 'hollUls Cb:i.:rtniou était 
or~nn1sre èt toucb:iit l'épin;•t~ .,.. ,. n . L . , . • ~ ... <O T l.l'U' 

, roi . ou1.s • 1 IL_ j a1:qu~ crut .bon 1f 1o!1fcr ~Il 

t
nom_d: Ch:mp1on .:clui d'·uoe tfl"tè qi.rt,qiippy-.. 
ena1t Il sa iC.-n1me et ît dtî"r·nt d"'- . Ch • . .. -.par~ ~ 

. amp,_on_ de ~humbèlï'lniè-!"'1. La t~rre :fu; 
more !~ n 111 Re,-o1ution, ·pt-tnl ('le il • 
encor ... , en B.ri~, uu r,.ropr~té .;,u• . 
.n C ro. °' 1 port~ 

Chaml-~nnit:r. .s fut uu ~l! nt com~l­
t,ur de pic ts pour ,cla ~ ....... - ' f " l ._,, • 

. , .., " , 1 UJ.Stt'· ui H:U 
u_n c-ccuc,I, pu J1é ~n l j .~ui ~nr~~ 1 
111.èœ .• en .. moll,"êtntllt ab i, .......... . 

.. bl • , _. .. , .. , r· 
q .. 4 cmcnt c:-cri1 . t.a Sst' tst itn!p . ;,. 
blt, la ro~Jodie tenJ~, n.aî, -un ~u 


